
Vaccination anticovid 

La ville de Fleury 
se mobilise...
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Fleury ma ville
Le journal municipal de la ville de Fleury-Mérogis

Le Premier Ministre Jean Castex 
a visité le centre de vaccination 
de Fleury où il a été accueilli par 
le maire Olivier Corzani (notre 
photo). Avec les élu-e-s de la ville, 
ce dernier réclame une 
accélération de la campagne. P. 8

Pour les vacances d’été, 
c’est maintenant...
Les Floriacumois ont reçu fin mars 
dans leurs boîtes-à-lettres la 
brochure de présentation des 
séjours d’été destinés aux enfants 
et ados de 6 à 15 ans. P. 7

Protéger l’environnement 
grâce aux abeilles 
M. Kerbaa a lancé, il y a un an, son 
activité d’apiculteur dans les bois 
qui bordent Fleury. Reportage. P. 16

VTT : convivialité et sport 
ne font qu’un 
Si vous êtes amoureux de la nature 
et que vous aimez l’effort physique 
avec une petite touche 
d’adrénaline, le VTT est fait pour 
vous. À découvrir. P. 13

www.fleurymerogis.fr              Ville de Fleury-Mérogis              @vmerogis              villedefleurymerogis
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Dossier éducation
Les enfants et les jeunes d’abord !
Pour répondre  
axu besoins 
d’une population 
toujours plus 
importante et 
jeune, la ville 
prend les 
questions de 
l’école à bras  
le corps.  P.4 et 5

aux



CONCOURS DE DÉGUISEMENT
Pour participer, c’est simple. Vous vous déguisez,  
chez-vous, seul ou en famille. Vous vous prenez  

en photo et vous envoyez vos clichés à 
carnaval@mairie-fleury-mérogis.fr 

  avant le samedi 17 avril 2021 - 12 h  
PLUS D’INFORMATIONS SUR LA PAGE FACEBOOK OU LE SITE WEB DE LA VILLE

DES 
PLACES  

DE SPECTACLE  
À GAGNER !
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Le projet d’une nouvelle 
école constitue l’une des 
pierres angulaires du 
programme municipal. 
Pourquoi accordez-vous 
une telle importance  
à ce projet ?
Olivier Corzani : Je pense 
que l’urgence scolaire dans 
notre ville n’aura échappé à 
personne. L’étude démogra-
phique sur l’évolution des ef-
fectifs scolaires réalisée il y 
a deux ans l’a d’ailleurs confir-
mée de manière cinglante : 
nous allons devoir scolariser 
près de 400 nouveaux élèves 
d’ici à 2024. Autant dire que 
ce sera impossible en l’état 
actuel des choses. Il suffit de 
se rendre dans nos écoles pour 
constater de ses propres yeux 
qu’elles sont toutes aujourd’hui 
arrivées à saturation. 

On a l’impression que 
cette situation de tension 
que vous décrivez nous 
explose à la figure 
comme si rien n’avait été 
anticipé…
Si nous en sommes malheu-
reusement arrivés là, c’est 
parce que nous payons les er-
reurs et négligences de l’an-
cienne équipe municipale. Cela 
nous oblige du coup à travail-
ler au pas de charge pour les 
réparer. Un exemple concret : 
l’école Robert Desnos. Il y a eu 
une sous-estimation du nombre 
d’élèves et donc des besoins 
en terme de classes. Deux ans 
après son inauguration, elle 
se retrouvait déjà surchargée… 
D’où l’intérêt de l’étude démo-
graphique approfondie que 
j’avais commanditeé dès mon 
entrée en fonction afin d’éviter 
les « mauvaises surprises » de 
ce type…

Ouvrir une école à 
17 millions d’euros dans 
deux ans, c’est quand 

même un sacré défi. Où 
en est-on concrètement 
aujourd’hui ?
Un sacré défi, c’est évident 
mais nous sommes sur la 
bonne voie pour le relever. 
Nous avons déjà pu obtenir 
des financements complé-
mentaires importants. La Ville 
va par exemple bénéficier 
d’une subvention exception-
nelle de l’Etat à hauteur de 2 
millions d’euros. Nous venons 
aussi de sélectionner l’archi-
tecte en charge de la construc-
tion de la nouvelle école. Une 
réunion publique de présen-
tation du projet architectural 
retenu sera organisée dès 
que les conditions sanitaires 
le permettront. Les choses 
avancent donc bien et on es-
père le premier coup de pioche 

d’ici à la fin de l’année pour 
une première rentrée en sep-
tembre 2023. 

Donc une nouvelle école 
en 2023, un collège en 
2025… l’éducation semble 
être votre cheval de 
bataille…
Parce que c’est la mère de 
toutes les batailles, surtout 
avec la crise que nous connais-
sons et qui a durement touché 
notre jeunesse. Il faut donc 
mettre le paquet sur l’éduca-
tion de nos enfants, mettre 
toutes les chances de réussite 
de leurs côtés… Et pour y 
arriver, cela passe par de 
meilleures conditions d’études 
avec des effectifs raisonnables 
par classe, la création d’es-
paces éducatifs dédiées à la 
lecture, à la culture, à la mu-
sique… C’est justement tout 
l’objectif de cette nouvelle 
école qui va, dans le même 
temps, redonner de l’oxygène 
aux autres écoles et donc pro-
fiter à tous les enfants de 
Fleury-Mérogis. n

SAMEDI 17 AVRIL
Début des vacances 
scolaires de printemps

SAMEDI 24 AVRIL
Le match FC Fleury (N2)/
AS Poissy prévu ce jour 
est reporté pour raison 
sanitaire.

DIMANCHE 25 AVRIL
Journée nationale du 
souvenir des victimes et 
héros de la déportation. 
Cérémonie à partir de 
10h au centre Jean-
Moulin

SAMEDI 1ER MAI
Journée internationale 
des travailleurs

LUNDI 3 MAI
Fin des vacances 
scolaires.  
Reprise de cours.

COMITES DE QUARTIERS
- Les Aunettes : mardi 
6 avril (18h30-20h30)

- La Greffière – Le lac – 
La Griblette : jeudi 15 avril 
(18h30-20h30)

- Les résidences –  
Le foyer hôtel –  
Les fonctions : samedi 
17 avril (10h00-12h00)

En raison de la situation 
sanitaire les réunions 
se tiendront en 
visioconférence. Les liens 
seront publiés sur le site 
internet et sur la page 
facebook de la Ville.

Mettre toutes les chances de réussite 
du côté des enfants

Entretien avec Olivier Corzani, Maire de Fleury-Mérogis

Olivier Corzani à la rencontre des parents d’élèves le jour de la rentrée.

« L’éducation est la mère de 
toutes les batailles, surtout 
avec la crise sanitaire qui a 
durement touché notre 
jeunesse »

Le mot du Maire n
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L’agenda du mois

tée

dédiés (au masculin pluriel)
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Nadiya 
Abouali
Maman de 
deux enfants
A Desnos, 
ils ont dû 
fermer une Très Petite 
Section (enfant de 2 ans) 
pour pouvoir faire face 
à la hausse des effectifs 
de l’école. Et les effectifs 
restent élevés. Alors cette 
nouvelle école, ce sera un 
bol d’oxygène.

Hélène 
Gastrin
Maman 
d’une fille en 
CE2 à Desnos
Avec les 
nouvelles résidences, les 
enfants sont répartis dans 
les trois groupes scolaires 
et les écoles sont au 
maximum de leur capacité 
d’accueil. 
A Desnos les accueils du 
matin se font dans des 

Algéco. Alors ce projet 
de nouveau groupe 
scolaire c’est très bien. Ça 
déchargera les classes et 
les enfants seront plus 
apaisés. En plus il va y 
avoir une nouvelle cuisine 
centrale. 

Julie Coinon
Mère d’une 
élève en 5e 
à Sainte-
Geneviève-
des-Bois
Le collège commence à 
saturer. Les classes sont 
chargées. Un nouvel 
établissement permettra 
d’alléger les effectifs. 
De plus ça évitera aux 
enfants des trajets longs 
et fatigants. Aujourd’hui 
le bus part à 7h55 et fait 
le tour de la ville avant 
de rejoindre Sainte-
Geneviève. Les futurs 
collégiens pourront même 
manger à la maison. 

Amar Khider
Père d’un 
élève en 6e à 
Bondoufle
Un nouveau 
collège à 
Fleury est indispensable. 
Aujourd’hui, le poids du 
cartable, la longueur du 
trajet, les retards fréquents 
des bus dus aux contrôles 
inopinés de la TICE, sans 
parler des contraintes liées 
au COVID… pour certains 
enfants déjà en difficultés, 
ça renforce les risques de 
décrochage et d’échec 
scolaire. Je suis donc 
100% d’accord avec les 
démarches entreprises par 
le maire pour faire aboutir 
ce projet. 

Qui a dit : « Si 
vous trouvez 
que l’éducation 

coûte cher, essayez 
l’ignorance » ? Peu 
importe : l’équipe mu-
nicipale de Fleury-Mé-
rogis fait sienne la 
formule.  Oui ,  les 
failles de notre sys-
tème scolaire coûte-
ront bien plus à la 
collectivité que les 
sommes qui ne sont 
pas invest ies  au-
jourd’hui dans l’édu-
cation de nos enfants. 
Car ce dont notre pays 
a besoin, ce n’est pas 
de former une petite 
élite privilégiée mais 
de permettre à tous 
les enfants d’acquérir 
une formation de qua-
lité leur permettant 
de maîtriser leur ave-
nir. 

Alors, quand on ap-
prend par l’INSEE que 
86% des jeunes Floria-
cumois de 18/24 ans 
ne sont plus scolarisés, 
en d’autres termes, 
qu’ils n’accèdent pas 
aux études supé-
rieures, il faut refuser 
ces inégalités territo-

riales qui frappent les 
jeunes des villes po-
pulaires. Il faut déplo-
rer que l’Etat ne soit 
pas au rendez-vous, 
que la part des dé-
penses d’éducation 
dans la richesse na-
tionale ne cesse de 
reculer. Mais il faut 
aussi agir. 

Ces dernières an-
nées, la population de 
Fleury-Mérogis s’est 
fortement accrue. 
Faute d’anticipation 
de la  précédente 
équipe municipale, les 
écoles existantes ont 
du mal à absorber l’af-
flux d’élèves. C’est le 
premier défi que la 
Municipalité a décidé 
de relever en lançant 
le projet de nouvelle 
école (voir page sui-
vante). Côté collège, 
le besoin n’est pas nou-
veau. Auguste Gente-
let, dès la fin des an-
nées 60 et après lui 
Roger Clavier et Mi-
chel Humbert ont por-
té cette exigence. Dès 
son élection Olivier 
Corzani a repris le 
flambeau et la déter-
mination a fini par 
payer. En juillet 2020, 
le Département a an-
noncé sa décision. Il 
s’engage à ce que le 
collège ouvre en 2025. 
Si ce délai est tenu, ce 
sont les élèves au-
jourd’hui en CP qui 
en bénéficieront. n

n  Le dossier du mois

L’éducation  à Fleury, les enfan ts et les jeunes d’abord
Pour répondre aux besoins 
d’une population croissante 
et jeune, la Ville de Fleury-
Mérogis prend les questions 
de l’école à bras-le-corps.

Permettre à tous  
les enfants 
d’acquérir une 
formation de 
qualité leur 
permettant  
de maitriser leur 
avenir. PH
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“Vivement une nouvelle école et un collège à Fleury”

« Les enfants seront 
plus apaisés »
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Après 40 ans d’at-
tente, la construc-

tion d’un collège à 
Fleury-Mérogis de-
vrait être réalité en 
2025. L’annonce, en 
juillet dernier, a réjoui 
de nombreux Floria-
cumois qui vivent mal 
la situation actuelle 
avec des collégiens 
contraints à de longs 
trajets vers Bondoufle 
ou Sainte-Geneviève-
des-Bois (voir témoi-
gnages ci-contre). Sur 
les cinq sites proposés 
par la Ville, c’est celui 
des jardins familiaux 
qui a été retenu par 
le Département. Le 
terrain dit « des 7 hec-
tares » aurait été pré-
férable mais il est 
malheureusement 
rendu inconstructible 
par les polluants qui 
y ont été entreposés 
en 2017 (voir l’article 
du Fleury-Mag de no-
vembre-décembre 
2020). Reste que ce 
futur collège est une 
excellente nouvelle 
qui facilitera la scola-
rité des jeunes Floria-
cumois. En parallèle, 
la Ville travaille à la 
relocalisation des jar-
dins familiaux. n

Repérer les enfants 
(de l’élémentaire 

au lycée) en difficultés 
scolaires ou sociales 
avec l’aide des équipes 
éducatives, prendre 
contact avec les fa-
milles, établir un par-

cours éducatif adapté 
à chaque situation 
(validé par une équipe 
pluridisciplinaire) et 
suivre l’évolution de 
l’enfant jusqu’à ce qu’il 
dépasse  ses  pro -
blèmes… Ainsi pour-
rait-on résumer le rôle 
de cette « réussite 
éducative » financée 
à la fois par des dota-
tions de l’Etat et le 
CCAS de la Ville. « Un 
vrai besoin à Fleury » 
nous confie Fabien 
Lemaire, le respon-
sable du service sco-
laire. Et de fait, ce ne 
sont pas moins de 90 
enfants qui sont ainsi 

accompagnés chaque 
année par des profes-
sionnels. Les moyens 
d’action sont multi-
ples : aide aux de-
voirs, coaching (pour 
les collégiens et ly-

céens), activités spor-
tives, médiation ani-
male, temps de travail 
en médiatèque…  Un 
atout précieux pour 
aider à la réussite des 
jeunes Floriacumois. n

Une forêt dense, 
riche d’espèces 
d iverses  au 

coeur d’une école de 
banlieue parisienne… 
Un rêve fou ? Un pois-
son d’avril ? Non ! Tel 
est bien le projet 
d’école proposé par 
l’architecte Hugo Ba-
dia-Berger et retenu 
par la  Vi l le.  “Un 
bâtiment joyeux et 
lumineux” comme 
doivent l’être les ap-
prentissages et “bien 

intégré à l’environ-
nement pavillonnaire 
du quartier”. “Des vo-
lumes qui évoluent au 
fur et à mesure des 
passages dans les 
classes supérieures” 
pour que les enfants 
s’approprient bien les 
lieux et s’y sentent en 
sécurité. Avec les clas-
ses maternelles de 

plain pied, les éléme-
ntaires à l’étage et 
toujours “en relation 
avec la nature envi-
ronnante”. Cette prés-
ence de la nature 
répond non seulement 
à une préoccupation 
esthétique mais c’est 
bien plus que ça. 
“C’est un outil d’ob-
servation et d’appren-

tissage qui participe-
ra à la compréhension 
des saisons, du cycle 
de l’eau, à l’éducation 
à l’environnement”. 
Outre les 17 salles de 
classe, le groupe sco-
laire intègrera une 
bibliothèque, une sal-
le polyvalente et une 
salle de restauration. 
Cette dernière, conçue 
en forme de feuille, 
sera bâtie au coeur 
de la  “Forêt” .  La 
sécurité des enfants 
n’a pas été oubliée : 
entrées contrôlables, 
pas de visibilité sur 
les classes depuis les 
espaces extérieurs, 
organisation des cir-
culations aux abords 
du groupe scolaire.

Bref, une archi-
tecture au service de 
l’éducation et du bien 
être des enfants. n

L’éducation  à Fleury, les enfan ts et les jeunes d’abord

Une école ouverte sur la nature

Un collège 
à Fleury  
en 2025

Le service « Réussite éducative » : c’est quoi ?

C’est en septembre 
2023 que devrait 
ouvrir le nouveau 
groupe scolaire du 
quartier des Joncs 
Marins. « Une école 
dans la forêt », 
comme le dit Hugo 
Badia-Berger, 
l’architecte du 
projet.

Depuis 2007, la ville 
compte un service 
de la réussite 
éducative. 
Nouvellement 
installé dans le 
Chalet, rue Pierre 
Brossolette, il 
s’adresse aux 
enfants en 
difficultés et à leurs 
familles.

Des espaces en connexion avec la nature.

1977, Roger Clavier, maire, 
pose symboliquement la 
première pierre du collège.

Le chalet abrite le service « Réussite éducative ».
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n  La vie en ville
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Procurations de vote :  
un nouveau dispositif en ligne
Le 6 avril, le Ministère 
de l’Intérieur mettra 
en service un nouveau 
dispositif en ligne des-
tiné à faciliter l’établis-
sement des procura-
tions de vote. Les 
électeurs pourront 
désormais saisir leur 
demande depuis leur 
smartphone ou leur 
ordinateur via le site 
https://franceconnect.
gouv.fr/. Ils recevront 

en retour un numéro 
de dossier avec lequel 
ils devront se présenter 
dans n’importe quel 
commissariat ou gen-
darmerie afin de faire 
valider leur identité. 
La demande sera en-
suite transmise à la 
mairie qui, après véri-
fication, informera les 
électeurs par mail de 
la suite donnée à leur 
demande. n

Covid 19 : l’Agglo accompagne 
les acteurs économiques

La crise sanitaire met 
à rude épreuve com-
merçants, artisans et 
acteurs économiques 
confrontés aux fer-
metures et réductions 
d’activités. Face à 
cela, Cœur d’Essonne 
Agglomération en 
collaboration avec la 
Chambre de com-
merce et d’industrie 
et la Chambre des 
métiers et de l’artisa-
nat, a mis en place 
des aides techniques 
et financières. Parmi 
celles-ci, une aide à 

la création de bou-
tique en ligne y com-
pris la formation né-
cessaire à la maitrise 
de ces outils numé-
riques. D’autres infos 
sur le site coeures-
sonne.fr. Un numéro 
vert est également à 
la disposition des ac-
teurs économiques 
pour contacter les 
services compétents 
de l’Agglo :
0 800 515 110 ainsi 
qu’une adresse mail : 
deveco@coeures -
sonne.fr n

25 avril : honorer victimes  
et héros de la déportation
Opposants politiques 
aux nazis, juifs, résis-
tants et communistes, 
Républicains espa-
gnols, tziganes, ho-
mosexuels… On estime 
généralement autour 
de 6 millions le nombre 
de personnes ayant 
été internées dans un 
camp naz i ,  dont 
160 000 Français. La 
grande majorité n’en 
sont pas revenus. En 
1954, la loi a consacré 
le dernier dimanche 
d’avril (proche de la 
date anniversaire de 
la libération de la plu-

part des camps) Jour-
née nationale du sou-
venir des victimes et 
héros de la déportation 
pour honorer la mé-
moire de tous les dé-
portés sans distinction 
et crier : « plus jamais 
ça ! » Cette année, les 
cérémonies se dérou-
leront le dimanche 25 
avril. Pour Fleury, ren-
dez-vous à 10 h devant 
la stèle du centre 
Jean-Moulin. En fonc-
tion de la situation 
sanitaire, la cérémonie 
pourra ne pas être pu-
blique. n

22 mars : Journée mondiale  
de l’eau. Ensemble préservons 
la ressource

Depuis quelques jours, 
une banderole accro-
chée en divers points 
de la ville attire notre 
attention sur la Jour-
née mondiale de l’eau. 
Créée par l’ONU, cette 
journée a lieu chaque 
22 mars. Son objectif 
est de sensibiliser les 
populations sur deux 
sujets. Permettre l’ac-
cès de tous à l’eau 
potable, quelle que soit 
la région du monde 
où l’on vit. Préserver 

la ressource de tout 
ce qui peut en altérer 
la qualité et conduire 
au gaspillage. Une 
manière, pour la Ré-
gie de l’Eau Cœur 
Essonne d’annoncer 
des actions de sensi-
bilisation en direction 
des publics de tous 
âges, organisées en 
lien avec les com-
munes du territoire 
et  le  syndicat  de 
l’Orge. Nous y revien-
drons. n 

Elections régionales 
et départementales

Les élections des 
conseillers régionaux 
et des conseillers 
départementaux auront 
lieu les dimanches 13 et 
20 juin prochain. Ceux qui 
ne sont pas encore inscrits 
sur les listes électorales 
de la ville pourront le faire 
jusqu’au vendredi 7 mai 
inclus. Rendez-vous en 
Mairie ou sur le site www.
service-public.fr

Le Préfet rend  
le port du masque 
obligatoire
Par arrêté préfectoral du 
4 mars, le port du masque 
a été rendu obligatoire 
sur l’ensemble du 
département de l’Essonne 
dans les agglomérations 
ainsi que dans les parcs et 
jardins. Cette obligation 
reste valable au moins 
jusqu’au 5 avril compris 
et est susceptible d’être 
prolongée.

Des annonces 
de formation 
rémunérées en ligne
Pour les 18/25 ans à la 
recherche d’un revenu 
stable, pour les apprentis 
sans employeur depuis 
le 1er mars 2021 et pour 
les demandeurs d’emploi 
de plus de 25 ans à la 
recherche d’une formation 
qualifiante… retrouvez 
des annonces en ligne sur 
https://www.ile-de-france.
fr/trouver-une-formation-
gratuite-et-remuneree-
par-la-region.
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Actualités n

La Ville de Fleu-
ry-Mérogis dis-
pose actuelle-

ment d’une centaine 
de places en crèche. 
Ce qui situe la com-
m u n e  d a n s  l a 
moyenne nationale 
(17 places pour 100 en-
fants de – de 3 ans*). 
Mais les demandes 
d’inscriptions dé-
passent toujours les 
capacités d’accueil. 
« A la rentrée 2020, 
nous avons pu attri-
buer 48 places pour 
273 demandes », nous 
explique Corinne Car-
rière, coordinatrice 
Petite Enfance de la 
Ville. 

Alors forcément cer-

tains se demandent : 
« pourquoi pas moi ? » 
La meilleure façon 
de répondre c’est de 
rendre complète-
ment transparents 
les critères d’attribu-
tion. Ainsi est venue 
l’idée d’associer des 
habitants à ce travail. 
Suite à l’appel lancé 
dans le journal mu-
nicipal quatre Floria-
cumois-es se sont por-
tés volontaires. « Fin 
mars nous aurons 
tenu cinq réunions, 
précise Corinne. Nous 
av o n s  t r ava i l l é 

sur le  règlement 
et sur les critères 
d’attribution. » L’étape 
suivante ce sera la 
commission d’attri-
bution. Elle se réunira 
une première fois en 
mai et une deuxième 
fois en septembre pour 
tenir compte des dé-
sistements possibles. 

Et elle travaillera 
sur des dossiers ano-
nymes. Nous revien-
drons plus en détails 
sur les critères rete-
nus dans une de nos 
prochaines éditions. n
* source INSEE

Qui a accès aux places en crèche ? 
Le boom 
démographique à 
Fleury à une 
consequence : les 
places en crèche 
manquent rendant 
la question des 
attributions délicate. 

Véronique 
Ruiz, 
participante 
volontaire 
au groupe de 
travail 
Mère de deux enfants 
dont un en situation 
de handicap, j’ai eu 
du mal à obtenir une 
place en crèche. Et 
comme présidente de 
l’association Espoir 
Handicap Scolarité je 
sais que je ne suis pas 
seule dans ce cas. Alors 
quand j’ai entendu 
parler de ce groupe de 
travail, j’ai proposé ma 
candidature. Il faut 
plus de transparence et 
d’équité dans les critères 
d’attribution. Le groupe 
travaille très bien dans 
cet objectif. Et aussi pour 
améliorer l’information 
des parents. Il ne faut plus 
que la garde des enfants 
soit source d’angoisse 
pour les parents. 

Tiphaine 
Valdeyron, 
conseillère 
municipale 
chargée de la 
petite enfance
La Municipalité attache 
beaucoup d’importance 
à l’accueil des jeunes 
enfants, en qualité et 
en nombre de places. 
C’est nécessaire pour 
leur épanouissement 
et pour le quotidien des 
parents. Nous avons 
créé 20 nouvelles places 
multi-accueil en 2020. 
Mais la demande est 
forte. C’est pourquoi 
nous avons voulu 
travailler sur des critères 
permettant d’attribuer 
les places en toute équité 
et transparence en y 
associant des habitants. 
Et je veux saluer 
l’implication remarquable 
des quatre Floriacumois-
es qui nous ont apporté 
leurs idées. 

Témoignages
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Les inscriptions pour les vacances d’été, c’est maintenant

Dix séjours à la 
mer, à la cam-
pagne ou à la 

montagne, c’est ce 
que propose cette an-
née la Ville pour per-
mettre à plus d’en-
fants de partir en 
vacances. Mais pour-
quoi donc inscrire son 
enfant à un de ces 
séjours ? Que peut-on 
en attendre de positif 

pour lui ?  Nous avons 
posé la question à l’as-
sociation Les Pion-
niers de France, par-
tenaire de la Ville. 
«  N o t r e  d e v i s e 
c ’ e s t  :  Av e c  l e s 

enfants, inventer 
l’avenir. En leur fai-
sant vivre de nou-
veaux horizons, de 
nouvelles rencontres, 
de nouvelles expé-
riences, en nous at-

tachant à ce qu’ils 
soient les acteurs de 
leurs vacances nous 
leur permettons d’ac-
quérir le sens des 
responsabilités, l’es-
prit d’initiative, le 

respect des autres, le 
goût de l’effort, de la 
solidarité… Bref, de 
grandir en s’humani-
sant. »

Vos enfants vont 
adorer ! n

Fin mars, les 
Floriacumois ont 
reçu dans leurs 
boîtes-à-lettres la 
brochure de 
présentation des 
séjours d’été 
destinés aux enfants 
de 6 à 15 ans.

Pour inscrire  
son enfant. 
Remplir la fiche de 
préinscription figurant 
dans la brochure et 
la retourner par mail 
à c.loisirs@mairie-
fleury-merogis.fr ou 
la déposer à l’Espace 
Louis-Daquin avant le 
15 mai. Les services vous 
répondront par mail ou 
par téléphone. 
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La nouvelle tombe 
le 5 mars. Un 
centre de vacci-

nat ion éphémère 
ouvre samedi 6 et di-
manche 7 au sein de 
l’Ecole départementale 
d’incendie et de se-
cours de Fleury-Mé-
rogis. Une décision 
dont se félicite tout de 
suite M. Olivier Cor-
zani, Maire, qui batail-
lait depuis des se-
m a i n e s  p o u r 
l’ouverture d’un centre 
sur le Ville. Grâce à 
l a  m o b i l i s a t i o n 
conjointe de l’ARS, des 
pompiers et du per-
sonnel communal, tout 
a été organisé en un 
laps de temps record 
pour que les patients 
soient parfaitement 
accueillis. Ce que le 
Premier Ministre lui-
même, en visite sur le 
s i t e  l e  s a m e d i 
après-midi, n’a pu que 

reconnaitre. Plus de 
1800 patients ont ain-
si pu se faire vacciner 
dont de nombreux 
Floriacumois. « Bravo, 
j’ai eu ma première 
injection avec un su-
per accueil. Merci à 
tous ! » témoignait 
d’ailleurs l’un d’entre 
eux sur la page face-
book de la Ville. À 
cette occasion, le 
maire et Danielle Moi-
san ,  ad jo inte  en 
charge de la santé, 
ont rappelé au direc-
teur de l’ARS et au 
Préfet de l’Essonne 
que la Ville restait dis-
ponible pour accueil-
lir un centre perma-
nent. 

Le 11 mars, la déci-
sion de procéder à une 
nouvelle séance le 13 
était annoncée, pour 
1000 nouvelles vacci-
nations. Un nouveau 
succès. n

Les personnes de 
50 à 75 ans at-
teintes de co-

morbidité (diabète, 
obésité, hypertension, 

insuff isance car-
diaque, cancer…) sont 
désormais éligibles 
au vaccin Astra Ze-
neca administré par 
les médecins de ville 
et les pharmaciens. 
Le docteur Sylvie Ber-
nard, médecin géné-
raliste à Fleury-Mé-
rogis, a commencé à 
vacciner. Nous lui 
avons demandé pour-
quoi c’était important. 
« On n’a pas le choix, 
il n’y a pas de plan B. 

Plus vite les gens se-
ront vaccinés et plus 
vite on se débarras-
sera du virus. Ce n’est 

pas simple à organi-
ser. Quand un flacon 
est ouvert, les 10 doses 
qu’il contient doivent 

être utilisées rapide-
ment. Alors Il faut 
appeler nos patients, 
organiser les ren-
dez-vous, essayer de 
convaincre ceux qui 
hésitent. Ce vaccin a 
un très bon taux d’ef-
ficacité et protège 
contre les formes 
graves de la mala-
die. » Alors pas d’hé-
sitation, si vous êtes 
é l ig ib l e s  p renez 
contact avec votre mé-
decin traitant ! n

Médecins et pharmaciens dans la bataille vaccinale 

La vaccination, on le sait, est une des armes 
maîtresses pour venir à bout de l’épidémie 
de Covid-19. Encore faut-il que les doses de 
vaccin soient disponibles et que les lieux de 
vaccinations se multiplient.

Depuis quelques 
semaines, la 
vaccination 
anticovid est ouverte 
aux 50-75 ans 
atteints de 
comorbidité.  Le 
docteur Bernard 
nous dit pourquoi 
c’est important.
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UNE INITIATIVE CITOYENNE EUROPÉENNE

Pour accélérer la vaccination, il faut que les vaccins 
anticovid deviennent des biens communs de 
l’humanité. C’est avec cette conviction que la Ville 
de Fleury a décidé de soutenir l’initiative citoyenne 
européenne appelant à la levée des brevets sur les 
vaccins. Si vous aussi, vous souhaitez vous y joindre : 
https://noprofitonpandemic.eu/fr/

Covid-19 : déjà 2 800 vaccinations,  
la ville de Fleury mobilisée

1) Le Premier Ministre 
Jean Castex en visite au 
centre de vaccination de 
Fleury où il a été accueilli 
par le maire Olivier 
Corzani. 2) Soutien au 
personnel avec Danielle 
Moisan, en charge de 
la santé et de Isabelle 
Durand chargée des aînés.

12
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Les violences ur-
baines entre 
bandes ont fait 

malheureusement la 
une de l’actualité au 
cours de ces derniers 
mois. L’Essonne, l’Ile-
de-France mais aussi 
de nombreuses agglo-
mérations du pays y 
sont confrontées. 
Mêmes des zones ré-
putées calmes comme 
Saint-Chéron ont été 
touchées. Pour autant, 
Olivier Corzani, Maire 
de Fleury-Mérogis, 
refuse de banaliser la 
situation. « Ces actes 
concernent une poi-
gnée de jeunes et ils 
ne sont pas tolérables. 
La violence n’est ja-
m a i s  a c c e p t a b l e 
quelles qu’en soient 
les raisons. Ces faits 
donnent une fausse 
image de la jeunesse 
des deux villes. Dans 
les circonstances ter-
ribles de la pandémie, 
l’écrasante majorité 
de nos jeunes fait face 
avec un grand cou-
rage aux difficultés 
scolaires, à celles liées 
à l’emploi...  Aussi 
j’adresse à tous les 
jeunes un message : 
« Ne vous laissez pas 
entraîner par des mau-
vais sentiments. Voyez 
comme les difficultés 
et les problèmes sont 
les mêmes selon qu’on 
vit dans notre com-
mune ou dans une 
autre ville populaire. 
Dans ces temps diffi-
ciles unissez-vous, 
exigez qu’on vous 
donne tous les moyens 
pour sortir par le haut 

de cette crise sanitaire 
et sociale. Qu’on vous 
donne les moyens 
d’avoir toute votre 
place dans une bonne 
vie » .  Les jeunes 
doivent être respectés 
et en retour ils doivent 
respecter tous ceux 
qui les entourent : leur 
famille, leurs voisins, 
leur quartier … ».

Pas d’angélisme
Le maire a poursuivi : 
« Les habitants sont 
inquiets et c’est légi-
time ». Il note qu’il n’y 
a pas de solution mi-
racle. « Mettre un 
terme à cette situation 
passe par un travail 
commun d’une mul-
titude d’acteurs. Il y 

a les familles, bien 
évidemment, mais pas 
seulement. Pour évi-
ter tous les déborde-
ments pas d’angé-
l i sme,  i l  faut  un 
encadrement ferme 
et juste. Il faut aussi 
que les institutions 
comme la gendarme-
rie, la justice soient 
en capacité d’agir 
pour que les respon-
sables soient identi-
fiés, ramenés à la 
raison et remis sur le 
bon chemin. Et pour 
cela, les discours du 
ministre de l’Intérieur 
ne suffisent pas. Il 
faut les moyens hu-
mains nécessaires. » 
Et le Maire de rappe-
ler les courriers déjà 

adressés au Ministère 
à ce sujet. Et puis il y 
a le nécessaire travail 
de prévention. « Avec 
le Maire de Sainte-
Geneviève-des-Bois, 
nous voulons travail-
ler ensemble. Nous 
allons organiser no-
tamment une ren-
contre des mères des 
familles préoccupées 
ou concernées par ces 
incidents, avec toutes 
celles qui aspirent à 
la tranquillité pour 
tous. » En plus, pour 
assurer une plus 
grande sécurité col-
lective la ville de Fleu-
ry va installer des 
caméras de vidéo 
protection sur la pé-
riode 2022 – 2023. Un 
service de médiation 
va être mis en place. 
Et elle travaille ac-
tuellement sur la 
création d’un centre 
social pour épauler 
la jeunesse et les fa-

milles. L’action tran-
quille et déterminée 
de tous et de chacun 
est un moyen paci-
fique de faire face 
aux évènements et 
d’aller de l’avant. n

Actualités n

C’est une calamité qui s’est propagée dans les quartiers des grandes villes. Le 21 mars, une rixe a opposé quelques 
jeunes de Fleury-Mérogis et de Sainte-Geneviève-des-Bois. Ces évènements ont provoqué des réactions et une 
vive réprobation de la part des habitants des deux villes. Aussitôt prévenu, Olivier Corzani a réagit.

Des cellules 
psychologiques

Afin de venir en aide 
aux enfants et adultes 
qui ont été choqués 
par les évènements 
qu’ils ont vécus dans 
leur quartier, la ville 
de Fleury-Mérogis en 
collaboration avec 
un praticien de la 
commune, a mis en 
place une cellule d’aide 
psychologique avec 
un groupe enfant et 
un groupe adulte qui 
ont été reçus par un 
psychologue les 27 et 
29 mars et ont ainsi 
pu parler de leurs 
traumatismes. 
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Les violences urbaines  
sont une calamité pour tous

L’écrasante majorité des jeunes Floriacumois fait face avec courage aux difficultés actuelles et refusent la violence.

 « Les jeunes doivent être respectés et en 
retour ils doivent respecter tous ceux qui 
les entourent : leur famille, leurs voisins, 
leur quartier … »
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Qu’il s’agisse de 
p e r s o n n e s 
â g é e s ,  e n 

convalescence suite 
à une maladie grave 
ou atteintes d’un han-
dicap réduisant leur 
autonomie, l’Amad 
intervient à domicile 
pour les soutenir dans 
les tâches du quoti-
dien. A la demande 
des proches ou de la 
personne elle-même, 
les auxiliaires de vie 
répondent à des be-
soins personnalisés. 
Cela peut se traduire 

par des aides au lever 
et au coucher, à la 
toilette et à l’habil-
lage, à la préparation 
des repas et au mé-
n a g e ,  e t c .  E l l e s 
peuvent également 

s’occuper de presta-
tions en dehors du 
domicile comme un 
accompagnement 
pour faire les courses 
ou réaliser des tâches 
administratives.

Un soutien 
psychologique
Outre l’aspect pure-
ment matériel, les in-
tervenants améliorent 
le quotidien et sti-
mulent l’autonomie 

des personnes chez 
qui ils interviennent 
grâce à un soutien 
relationnel. Bien sou-
vent, leur simple pré-
sence est un moyen 
de lutter contre l’iso-
lement. Si vous sou-
haitez prendre contact 
avec l’association et 
bénéficier de ces ser-
vices pour vous-même 
ou pour un proche, 
vous pouvez vous 
adresser au service 
Retraités de la Ville. 
Un agent vous recevra 
pour mettre en place 
un accompagnement 
personnalisé et pour-
ra également faire un 
point sur les aides 
auxquelles vous avez 
droit pour financer la 
prise en charge de 
l’Amad. n

n  Actualités
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« Tout mettre en œuvre pour permettre  
le maintien à domicile »

Antoinette, 
retraitée
Depuis mon 
opération 
au genou, 
j’éprouve de 
grandes difficultés à me 
déplacer, notamment pour 
le ménage et pour faire les 
courses. J’ai donc rencontré 
une assistante sociale et 
la responsable du service 
Retraités de la mairie 
pour mettre en place 
l’assistance à domicile. Les 
auxiliaires de vie viennent 
chez moi quatre fois par 
semaine. Elles restent 1h 
ou 1h30 et m’aident pour 
les tâches au quotidien et 
aussi pour m’apporter mes 
courses.

Martine, 
auxiliaire  
de vie 
On commence 
tous les 
matins à 8h. 
On se rend d’abord chez 
les personnes qui ont 
besoin d’une aide pour le 
lever et la toilette. Le reste 
de la journée je vais chez 
différentes personnes et 
je reste parfois 1h, parfois 
2h selon les besoins. On 
profite également d’être 
chez les gens pour discuter 
avec eux. C’est important 
de leur apporter une 
présence, car bien souvent, 
nous sommes la seule 
personne qu’ils vont voir 
pendant la journée.

Ce qu’elles en disent. 

Âge ou handicap, il faut permettre 
à chacun de rester chez soi... 
Créée en 1968, 
l’Association pour le 
maintien à domicile 
(Amad) apporte une 
aide aux personnes 
en situation de 
dépendance

Le 18 janvier 2021, Olivier Corzani a signé la nouvelle convention avec l’AMAD

Comment la Ville 
poursuit-elle 
son engagement 
envers les 
personnes âgées ?
Ce partenariat avec 
l’association Amad 
marque la volonté de 
la municipalité de 
soutenir  les  per -
sonnes de plus de 60 
ans et les personnes 
en difficultés, comme 
celles qui sortent 
d’une longue maladie 
ou qui voient leur au-
tonomie réduite.

Et c’est un sujet 
qui vous tient à 
cœur…
Lorsqu’une personne 
n’est plus en mesure 
d’assurer son autono-
mie et que cela pré-

sente un risque pour 
elle-même, le place-
ment dans un institut 
spécialisé devient né-
cessaire. Mais avant 
d’en arriver là, il faut 
tout mettre en œuvre 
et trouver des solu-
tions pour permettre 
le maintien à domicile.

Pourquoi la Ville 
a-t-elle signé 
cette convention 
avec l’association 

Amad ?
La précédente datait 
de 2009, il fallait donc 
la renouveler. La Ville 
participe désormais à 
h a u t e u r  d e  2 5 % 
(contre 15% aupara-
vant). De plus, l’Amad 
s’engage à recruter 
des intervenants issus 
du territoire afin de 
favoriser l’emploi. En-
fin, je siègerai au 
conseil d’administra-
tion de l’association. 
Cela permettra à la 
Ville de disposer d’une 
meilleure connais-
sance des personnes 
en situation d’isole-
ment et d’être plus 
réactive comme par 
exemple lorsqu’il faut 
mettre en place le plan 
canicule. n

 INTERVIEW  
Maire-adjointe en charge de la Culture et de la Vie des aînés, elle nous dit 
son engagement pour le maintien des personnes âgées à domicile.

Isabelle Durand
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Arrivé en 2016 à Fleury, 
Jean-Philippe Viéron a eu un 
véritable coup de cœur pour 
cette ville. « J’habitais à Paris 
et deux ans avant de prendre 
ma retraite, j’ai souhaité devenir 
propriétaire. Je suis tombé 
un peu par hasard sur une 
annonce pour une résidence 
qui venait de sortir de terre à 
Fleury. Je m’y suis rendu et une 
demi-heure après, les papiers 
étaient signés », s’amuse-t-il 
à raconter. Premier résident 
à emménager, il a tout de 
suite voulu s’engager et est 
ainsi devenu président du 
conseil syndical. Hormis 

une pause d’un an en 2019, 
il tient toujours ce rôle et, 
le désormais jeune retraité, 
continue de s’impliquer dans  
la vie locale.
A l’affut des petits détails 
du quotidien qui permettent 
d’améliorer le vivre ensemble 
au sein de la commune, il 
alerte régulièrement la Ville 
et propose des solutions pour 
faciliter la vie des Floriacumois. 
Parmi les nombreuses 
initiatives qu’il souhaite lancer, 
il y a ce projet de jardins 
partagés pour les habitants  
de la résidence O’Bois 
(voir page 14).

La Ville de Fleury 
dispose de son 
propre service 

dédié à l’entretien de 
l’ensemble des bâti-
ments publics de la 
commune. Ecoles, 
équipements culturels, 
espaces jeunesses, 
salle intergénération-
nelle… Elles travaillent 
tout au long de l’année 
pour que les usagers 
de ces services publics 
entrent dans des lo-
caux propres. « Nous 
sommes réparties cha-

cune sur plusieurs 
sites, explique Claire 
Fanou. Pour ma part 
je commence d’abord 
par l’école élémentaire 
Robert Desnos. Je 
prends mon service à 
5 heures du matin. J’y 
reste jusqu’à 8h30, car 
je  dois  avoir  fini 
lorsque les ensei-
gnants et les élèves 
arrivent. Je m’occupe 
alors du chalet puis je 
finis par l’espace in-
tergénérationnel vers 
12h. »

Depuis la pandémie, 
la charge de travail 
s’est accrue. « Depuis 
le début de la crise sa-
nitaire, on doit venir 
les après-midis pour 
désinfecter, avec des 
produits spéciaux, tous 
les endroits où le virus 
peut se loger, comme 

les lavabos, les poi-
gnées de portes, les 
tables… Tout ce que 
l’on touche habituel-
l e m e n t  av e c  l e s 
mains », ajoute-t-elle.

Entre les produits 
d’entretien qui peuvent 
irriter la peau, les dou-
leurs causées par la 
nécessité d’atteindre 
des endroits pas faci-
lement accessibles ou 
le fait de nettoyer cer-

t a i n s  l i e u x  p e u 
agréables comme les 
sanitaires, le travail 
n’est pas tous les jours 
facile. Mais ces agents 
aiment leur métier. « Il 
y a beaucoup de soli-
darité dans l’équipe. 
Il arrive parfois qu’une 
pièce soit vraiment 
sale et prenne plus de 
temps à nettoyer. 
Alors, celle qui ter-
mine son travail en 

premier viendra l’ai-
der pour que nous 
puissions toutes finir 
dans les temps », ra-
conte Claire Fanou. 
Bien que les conditions 
de travail soient diffi-
ciles, elles ont une vé-
ritable conscience de 
l’importance de leur 
métier et elles retirent 
une grande satisfac-
tion une fois le travail 
accompli. n

Qui sont-ils ? n

Une des équipes de l’école Robert Desnos, photographiée ici il y a deux ans.

Le coup de foudre de Jean-Philippe

Des femmes à notre service dès 5 heures du matin
Les femmes du 
service entretien de 
la mairie s’occupent 
tout au long de 
l’année d’assurer la 
propreté et l’hygiène 
des locaux publics. 
Rencontre avec l’une 
d’elles. 
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VIVRE ENSEMBLE

Le ménage est un travail harassant. Outre le fait 
de commencer tôt le matin, certaines se lèvent à 
4 heure, faire le ménage est une activité très physique. 
Nettoyer une tâche, passer un coup de balai de 
temps en temps ou jeter ses déchets à la poubelle… 
De tous petits gestes pour nous mais qui facilitent 
grandement la vie des agents qui s’occupent de 
l’entretien de nos espaces.
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L’espace jeunesse 
a  ouvert  ses 
portes lors des 

dernières vacances 
d’hiver. Il peut désor-
mais accueillir une 
soixantaine de jeunes 
de 11 à 17 ans tout au 
long de l’année, trois 
fois plus que dans les 
anciens locaux. Voilà 
qui réjouit l’équipe et 
enchante les jeunes. 
« Ce nouveau lieu, est 
beaucoup plus grand 
que le précédent et 
nous offre de nou-

velles opportunités, 
explique Adrien Fre-
my, directeur de la 
structure jeunesse. 
Maintenant, nous 
avons plusieurs pièces. 
Chaque salle a une 
fonction bien définie 

et on peut ainsi pro-
poser des activités 
plus nombreuses et 
plus variées. »

Les jeunes au 
rendez-vous
Très rapidement, les 

jeunes se sont empa-
rés de ce lieu. « Il n’y 
a pas eu besoin de 
temps d’adaptation. 
Dès l’ouverture, pen-
dant les vacances de 
février, ils étaient 
présents,  raconte 

Jeunesse : un nouveau lieu pour de 
nouvelles activités à l’espace Daquin
Le service Jeunesse 
a déménagé en 
février dernier à 
l’espace Louis-
Daquin. Plus grand 
que le Chalet, il 
permet aux jeunes 
de se retrouver grâce 
aux nombreuses 
activités proposées.

Wassim,  
15 ans
Le centre 
Daquin 
c’est un peu 
ma deuxième maison. 
J’aime venir ici car je peux 
retrouver mes amis et nous 
faisons de nombreuses 
activités intéressantes. 
Par exemple pendant 
les vacances de février, 
nous avons fait des 
baccalauréats, on a joué 
au football sur le terrain 
synthétique et on a fait 
le jeu du loup garou avec 
les animateurs. Ce qui me 
plaît c’est le fait que les 
activités soient variées. On 
fait des jeux de sociétés, du 
sport, des sorties et même, 
de temps en temps, des 
activités culinaires.

Basma, 
12 ans et 
Basma, 11 ans
Je m’appelle 
Basma et 
avec ma copine nous 
sommes dans la même 
école mais pas dans la 
même classe. Nous aimons 
bien venir ici pendant les 
vacances scolaires car ça 
nous permet de nous voir 
et de faire des activités 
ensemble. Par exemple 
cet après-midi, pour fêter 
la chandeleur, nous avons 
fait des crêpes. Moi aussi, 
comme ma copine, je 
m’appelle Basma. J’aime 
bien venir ici pour passer 
du temps avec mes amies 
et faire des jeux, comme 
l’autre jour lorsque nous 
avons fait un cache-cache 
géant.

Chloé, 17 ans
Nous sommes 
toute une 
bande d’amis 
et pendant 
les vacances on aime 
bien venir ici. J’avais 
déjà pris l’habitude de 
venir régulièrement dans 
l’ancien lieu et je continue 
à venir depuis qu’on a 
déménagé. C’est vraiment 
bien car il y a plus 
d’espace. On a plusieurs 
salles et ça permet 
de faire des activités 
différentes en même 
temps. Comme ça chacun 
va faire ce qui lui plaît le 
plus. Personnellement, 
ce que je préfère c’est 
lorsqu’on fait des sorties 
comme par exemple 
quand on passe une 
journée entière à la mer.

Jamesy, 
14 ans  
Je venais déjà 
lorsque c’était 
au Chalet et 
je continue à venir souvent 
car j’aime beaucoup les 
activités que proposent 
les animateurs. Avec mes 
amis, nous passons de 
bons moments ici. Mon 
meilleur souvenir, c’est la 
fois où nous sommes allés 
au parc Astérix. C’était 
une journée formidable, 
car ça nous change de 
d’habitude. C’est aussi la 
première fois que j’allais 
dans un parc d’attraction. 
On a passé un super 
bon moment et j’ai pu 
faire des attractions à 
sensation comme le grand 
huit Osiris. 

Témoignages. Les jeunes Floriacumois s’approprient l’espace Louis-Daquin

Tony, un des anima-
teurs. Ça a même 
démarré alors que 
nous étions en plein 
déménagement. Ils 
passaient nous voir et 
commençaient déjà à 
s e  p r o j e t e r  e n 
s ’appropriant les 
différentes salles ». 
L’équipe se félicite 
d’ailleurs de réussir 
à fédérer ces groupes 
de jeunes tout au long 
de l’année et même 
dès le matin à l’ouver-
ture du centre lors des 
vacances. 

Le service Jeunesse 
compte mettre en 
place de nombreux 
projets pour animer 
cet espace. En plus des 
activités tradition-
nelles, et lorsque la 
situation sanitaire le 
permettra, les anima-
teurs souhaitent dé-
velopper les anima-
t ions  cu l ture l l es 
comme des journées 
dans des musées pa-
risiens mais aussi pro-
poser des temps de 
sensibilisation aux 
questions environne-
mentales. n

Tout au long de l’année, l’équipe de l’espace Daquin propose de nombreuses 
activités, aussi bien sportives, que manuelles ou culturelles aux jeunes Floriacumois.

INAUGURATION

Le Maire, Olivier Corzani, 
Espérance Niari, maire-
adjointe en charge 
de la Jeunesse, et 
Alice Fuentes, maire-
adjointe à l’Éducation, 
inaugureront ce nouvel 
espace dès que les 
derniers travaux seront 
achevés. A cette 
occasion, et dans le 
cadre de leurs ateliers 
culinaires, ce sont les 
jeunes eux-mêmes qui 
prendront en charge la 
réalisation du buffet.
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Le VTT à Fleury, 
c’est avant tout 
une  h is to ire 

d’amitiés. Profitant de 
la forêt et des nom-
breux sentiers à proxi-
mité de la commune, 
un groupe de copains 
dont fait partie Yan-
nick Le Dilhuit a fon-
dé ce club dans les 
années 90. « Nous al-

lions souvent faire du 
VTT dans les espaces 
verts autour de la 
ville. Afin de forma-
l i ser  tout  ce la  et 
d’avoir une structure 
nous permettant d’or-
ganiser des évène-
ments, nous avons 
créé le club », raconte 
Yannick Le Dilhuit, 
président depuis une 
dizaine d’années. Cela 
leur a permis d’orga-
niser une rando-vélo 
inscrite au calendrier 
de la Fédération Fran-
çaise de cyclotourisme. 
D’une quarantaine de 
kilomètres et avec plu-
sieurs points de ravi-

taillement, les parti-
cipants partaient de 
Fleury et passaient 
par plusieurs villes du 
coin en empruntant 
les chemins accidentés 
des forêts alentours. 
« C’était un moment 
très festif, se souvient 
Yannick. Il y avait plu-
sieurs dizaines de par-
ticipants, venus de 
toute l’Île-de-France, 
et nous partagions 
tous ensemble notre 
passion du VTT ».

Un sport intergé-
nérationnel
Aujourd’hui, le club 
compte une vingtaine 
d’adhérents de tous 
âges. Grâce à la tech-
nologie, il existe dé-
sormais des VTT équi-
pés  d ’un  moteur 
électrique. « Bien sûr 
il faut pédaler. Mais 
l’assistance électrique 
nous permet, à nous 
qui avons un certain 
âge, de suivre ceux 
qui ont une meilleure 
condition physique, 
notamment lorsque 
se présente une diffi-

culté ou de forts pour-
centages, s’amuse 
Yannick. Cela nous 
permet de rester tous 
ensemble pendant les 
sorties sans pénaliser 
les plus jeunes qui 
vont bien plus vite que 
nous », ajoute-t-il.

Dans le club, on pri-
vilégie avant tout la 
bonne humeur. Bien 
qu’il soit un compéti-
teur dans l’âme, Yan-
nick ainsi que tous les 
adhérents partagent 
avant tout le plaisir 
de se retrouver et d’ar-
penter des sentiers 
tortueux. « Lorsque 
nous fa isons des 
sorties, nous restons 
toujours ensemble. Si 
quelqu’un est fatigué 

ou s’il a un pneu qui 
crève nous allons tous 
nous arrêter et l’aider 
à réparer. Cet état es-
prit, c’est la marque 
de notre club. » n

Côté sport n

Michel 
J’aime 
beaucoup 
le sport et 
notamment 
ceux qui se 
pratiquent dans la nature. 
J’ai fait de la course à 
pied mais j’ai dû arrêter 
car ça me provoquait des 
douleurs aux genoux. Le 
VTT est parfait pour cela. 
Même s’il y a quelques 
secousses lorsqu’on 
fait des sorties en forêt, 
c’est atténué grâce aux 
amortisseurs, c’est donc 
bien moins violent que 
le running. C’est aussi 
beaucoup moins dangereux 
que le cyclisme sur route 
car on a une maîtrise de 
son vélo et on n’a pas à 
faire attention aux voitures.

Marc
J’ai toujours 
été un 
amoureux 
de la nature. 
J’adore me 
balader en forêt, au milieu 
des bois et ceci autant en 
VTT qu’en randonnée à 
pieds. Nous sommes une 
vraie bande de copains 
et il nous arrive assez 
régulièrement de nous 
voir en dehors des sorties 
vélo. Sans être des sportifs 
professionnels, il y a tout 
de même un bon niveau 
dans ce club. Le plaisir de 
réussir à gravir une côte 
difficile ou les sensations 
que procure une pente 
ardue, c’est tout cela qui 
nous motive à aller courir 
le dimanche matin.

Témoignages. 

VTT : le rendez-vous des bons copains
Si vous êtes 
amoureux de la 
nature et que vous 
aimez l’effort 
physique avec une 
petite touche 
d’adrénaline, le VTT 
est fait pour vous.

Les VTTistes s’offrent une courte pause avant de repartir. 

GRANDES RANDONNÉES

Les adhérents 
participent 
régulièrement 
aux grandes 
randonnées, comme 
la Transvolcanique. 
Pendant deux 
jours, et dans une 
ambiance conviviale, 
des centaines de 
VTTistes parcourent 
80 kilomètres à 
la découverte de 
l’Auvergne. 

La route appartient à tous
Entre les randonneurs qui marchent sur les sentiers 
forestiers et les voitures que les cyclistes croisent 
lorsqu’ils passent par la route, Yannick le reconnaît, 
faire du VTT n’est pas toujours simple. Afin de 
cohabiter dans le respect de tous, les usagers, qu’ils 
soient à pieds, à vélo ou en voiture, doivent rester 
prudents, attentifs et courtois. 

FOOTBALL : CALENDRIER ET RÉSULTATS D1 ARKEMA

15e journée : FC Fleury 1-2 Stade de Reims
12e journée (match retard) : FC Fleury 1-0 Le Havre
16e journée : Dijon FCO 3-1 FC Fleury
17e  journée (27 mars) :  

FC Fleury Girondins de Bordeaux
18e journée (3 avril) : Paris FC FC Fleury
19e journée (17 avril) : FC Fleury  En avant Guingamp
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n  Actualités

Les famil les  l ’at -
tendent avec impa-
tience. L’aire de jeux 
du Bois des Chênes, 
dans le quartier des 
Joncs-Marins sera 
installée à la mi-avril. 
Elle est réservée aux 
enfants de 2 à 10 ans. 
« Nous avons fait plu-
sieurs propositions, 
explique Claude Léry, 
en charge du suivi des 
travaux. C’est finale-
ment l’aire de jeux de 
la société Proludic qui 
a été retenue par les 
élu-e-s. » Il s’agit d’une 
structure en acier gal-
vanisé peint qui pré-
sente de nombreux 

avantages : robus-
tesse, sécurité, résis-
tance aux intempé-
r i e s ,  m a t é r i a u 
recyclable à 100%. 
L’espace peut accueil-
lir une trentaine d’en-
fants et offre une belle 
palette de jeux : esca-

liers, plateformes, 
passerelle, toboggans, 
filet, mur d’escalade… 
De quoi occuper petits 
et grands sous l’œil 
attentif des familles. 

La Ville prévoit 
également un amé-
nagement paysager 

à proximité de cette 
aire de jeux. Conçu 
et réalisé par le ser-
vice  des  Espaces 
verts, il viendra em-
bellir le quartier et 
les abords du petit 
bois. n

Favoriser le lien entre 
les résidents tout en 
valorisant le territoire. 
C’est l’objectif que se 
sont donné les habi-
tants de la résidence 
O’Bois et du bailleur 
Logirep. Soutenus par 
la Ville et l’association 
« J’adopte un pota-
ger », un projet de 
jardins partagés va 
voir le jour, d’ici la fin 
de l’année. Mesures 
sanitaires obligent, la 
réunion de prépara-
tion s’est tenue en vi-
sioconférence en mars 
dernier. Elle a permis 

de définir les contours 
du projet.  

Dans un premier 
temps, M. Viéron, pré-
sident du conseil syn-
dical et à l’initiative 
de ce projet, accom-
pagné du maire Oli-
v i e r  C o r z a n i  e t 
d’autres élus, réalise-
ront un porte-à-porte 
pour distribuer un 
questionnaire aux ré-
sidents. Fruits, lé-
gumes ou plantes aro-
matiques ? Ateliers 
d’initiation pour les 
enfants ? Répartition 
des récoltes ? Toutes 

ces questions seront 
abordées et chaque 
habitant pourra s’ex-
primer et donner son 
avis sur la mise en 
place de ce jardin par-
tagé. Deux autres pro-

jets similaires sont 
prévus, l’un au quar-
tier des Aunettes, 
l’autre aux Chaqueux 
et feront l’objet eux 
aussi de réunions de 
préparation. n

Mi-février, des indi-
vidus peu scrupu-
leux ont déversé un 
stock d’huiles de vi-
dange – sans doute 
issu d’un garage 
clandestin -  dans 
l’espace vert dit du 
Bois des Chênes, en-
trainant une grave 
atteinte à l’environ-
nement .  Dès  que 

cette pollution a été 
repérée, la Ville a 
sollicité l’interven-
tion d’un prestataire 
spécialisé pour éli-
miner les pollutions 
par hydrocarbures. 
Ce t te  fo i s - c i ,  l e s 
lieux ont donc pu 
heureusement être 
nettoyés. 
Si vous êtes témoins 

d’agissements de ce 
type, n’hésitez pas 
à le signaler auprès 
des services muni-
c ipaux ;  vous les 
aiderez à retrouver 
les coupables et à 
intervenir suffisam-
ment tôt pour éviter 
des dommages irré-
versibles à l ’envi-
ronnement. n

Bois des Chênes :  
installation d’une nouvelle aire de jeux

Un jardin partagé allée Simone Veil

Pollution du Bois des chênes : tout a été nettoyé

Un exemple d’un jardin partagé

CHIFFRES

L’aménagement 
comprend la pose d’un 
sol souple et d’une 
structure multifonctions 
pour un montant 
de 25 700 euros 
et l’installation 
d’une clôture pour 
3 000 euros. 

DÉSAFFECTATION ET 
ALIÉNATION D’UNE PARTIE 
DU CHEMIN RURAL N°6

Suite à l’enquête publique 
tenue entre le 21 janvier 
et le 4 février 2021, 
concernant le projet 
de désaffectation et 
d’aliénation d’une partie 
du chemin rural n°6, 
situé en limite de Fleury-
Mérogis et du Plessis-
Pâté, le commissaire 
enquêteur a rendu 
son rapport et un avis 
favorable. Ces documents 
sont consultables sur le 
site internet de la Ville.

TRAVAUX DE VOIRIE

Afin de réaliser la 
restauration de la voirie 
la société Sato est 
mandatée pour intervenir 
dans notre commune 
jusqu’au vendredi 28 
mai. Elle procédera à 
des travaux dans les 
rues et trottoirs afin, 
notamment, de réaliser 
la réfection des « nids-
de-poule ». Pendant la 
durée des travaux, et 
selon les besoins, elle 
sera autorisée à limiter la 
circulation aux abords des 
chantiers. 

TRAVAUX DE 
RACCORDEMENT DU GAZ

En raison d’un besoin 
de raccordements de 
vannes de gaz effectués 
par la société TPSM 
pour le compte de GRDF, 
des travaux sont en 
cours jusqu’au 8 avril 
sur l’avenue du Docteur 
François-Fichez. Le 
stationnement est interdit 
aux abords du chantier. 
Afin de préserver la 
sécurité des piétons, la 
circulation est réduite à 
30km/h et régulée par des 
feux tricolores.
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Mickaël Leroy 
est le fonda-
teur d’Evolus-

cience, une associa-
tion qui s’adresse aux 
jeunes et qui a pour 
but de faire découvrir 
les sciences via des 
activités ludiques. Fort 
d’une grande expé-
rience dans le street 
art, il va intervenir à 
Fleury pour apporter, 
par le biais de son art, 
du lien social entre 
les habitants.

Avec une douzaine 

de jeunes, il va réali-
ser une œuvre qui 
représentera le por-
trait d’un personnage 
célèbre. « Nous allons 
articuler la création 
d’une fresque en met-
tant en avant le travail 
de ce groupe pilote. 
Je souhaite avant tout 
que ce projet soit le 
leur, explique Mickaël 
Leroy. Tout au long 
de la semaine, je vais 
les intégrer pleine-
ment en les laissant 
prendre en main l’en-
semble du processus 
de création. Ce sera 
l’occasion de leur ap-
prendre les diffé-
rentes étapes de la 
création d’un graph 
pour qu’au final ils 
s’approprient pleine-

ment un travail qui 
va mettre de la cou-
leur dans leur ville. » 

Cette semaine se 
déroulera du 26 au 30 
avril et ce sont les 
chaudières de la rue 
Jacques-Decour et de 
la rue du CNR qui ac-
c u e i l l e r o n t  l e s 
fresques. Le travail 

avec le groupe pilote 
aura lieu en matinées, 
t a n d i s  q u e  l e s 
après-midis seront 
ouverts au grand pu-
blic. Vous serez invités 
à peindre et pourrez 
ainsi apporter votre 
contribution à l’em-
bellissement de votre 
quartier. n

Côté culture n

UN CONCOURS  
DE DÉGUISEMENT

Crise sanitaire oblige, le 
traditionnel carnaval a dû 
être annulé. Alors, pour 
fêter le printemps, la Ville 
vous propose un Carnaval 
virtuel. Déguisez-vous, 
prenez-vous en photo, seul 
ou en famille et envoyez le 
cliché à carnaval@mairie-
fleury-merogis.fr avant le 
17 avril. Un jury désignera les 
vainqueurs. Plus d’info sur 
la page facebook de la Ville. 

REGGAESSONNE FESTIVAL

Pour continuer à faire 
vivre la musique, le label 
floriacumois Strategy 
Record, organise un concert 
en streaming. A partir du 
9 avril, retrouvez sur le 
site de la Ville, Facebook 
et Youtube, des figures 
emblématiques telles que 
Joseph Cotton, MC Janik, 
Cless Shine, Tiwoni et 
Mathieu Ruben. Pour plus 
d’informations suivez-nous 
sur les réseaux sociaux.

DES ATELIERS D’INITIATION 
AU 7E ART

En partenariat avec 
l’association « Bonheur 
créatif », la Ville organise 
deux ateliers « stop 
motion », une technique 
qui consiste à créer l’illusion 
du mouvement. Le premier, 
ouvert aux enfants 
du groupe de réussite 
éducative, leur apprendra 
à créer des personnages 
et des décors. Le second, 
pour les enfants du centre 
de loisirs, leur proposera un 
exercice de doublage voix.

DIVINE YOLOU, ARTISTE 
FLORIACUMOISE 

Dans notre précédente 
édition nous évoquions 
le travail de Divine Yolou, 
jeune artiste floriacumoise 
qui exposait ses œuvres 
salle André-Malraux. 
Vous pouvez désormais 
retrouver cette exposition 
en visite virtuelle sur la 
page facebook de la Ville. 
Et dans notre prochaine 
édition, un portrait de ce 
jeune talent.

Né en 1967 sur 
l’île de la Réu-
nion,  David 

Grammont, qui de-
viendra plus tard Ton-
ton David, arrive très 
jeune avec ses parents 
en métropole. Passion-
né par le reggae et la 
soul, il va commencer 
à composer des mor-
ceaux mais aussi et 
surtout écrire de nom-
breux textes. Il se lie 
d’amitié avec les ar-
tistes du milieu du 
reggae et notamment 
le floriacumois Mosiah 
Levy. « On était dans 
la même bande d’amis. 
Les gens le voyaient 
souvent, dans la rue 
par exemple, à tel 
point que beaucoup 

pensaient qu’il habi-
tait ici, explique-t-il. 
C’était quelqu’un de 
très investi, nous 
avons même une fois 
donné un concert 
dans la prison ».

Issus d’un peuple 
qui ne veut plus 
souffrir
Malgré son succès en 
tant qu’artiste, c’est 
un homme qui est res-
té simple dans la vie 
de tous les jours. « Il 
portait vraiment bien 
son nom, c’était le ton-
ton que tout le monde 

aimerait avoir, ra-
conte Mathieu Ruben. 
J’ai grandi avec lui, 
il a été une grande 
source d’inspiration 
pour ma musique, no-
tamment sa chanson 
« Peuple du monde » 
dans laquelle je me 
retrouve totalement ». 
Il nous a quittsé le 
16 février dernier des 
suites d’un AVC. De 
nombreux artistes lui 
ont rendu hommage 
sur les réseaux so-
ciaux, saluant la mé-
moire d’un homme 
humble, engagé et qui 
a révolutionné le re-
ggae français. n

Tonton David, une légende nous a quittés
Il est l’un des 
pionniers du reggae 
français. Sa musique 
et ses textes 
engagés ont inspiré 
de nombreux 
artistes. Hommage.

Une reconnaissance internationale
Alors au début de sa carrière, en 1991, celui qui, avec 
humilité, ne se considère pas comme un musicien, est 
invité à jouer devant 12 000 personnes à Saint-Denis 
de la Réunion. Un retour aux sources pour l’enfant 
du pays. L’année suivante, il fera une prestation très 
remarquée au Reggae Sunsplash de Kingston en 
Jamaïque devant un public de connaisseurs.

TONTON DAVID EN 
QUELQUES CHIFFRES 

1989 : première scène 
lors du concert du 
Massilia Sound System 
1994 : il écrit le tube 
« Chacun sa route » 
qui sera repris dans le 
film « Un indien dans la 
ville »
350 000 exemplaires 
vendus de l’album 
« Allez leur dire »
1 nomination aux 
Victoires de la musique 
pour le titre « Sûr et 
certain »
9 albums studio réalisés 
en vingt ans de carrière

Ils vont mettre de la couleur dans notre ville 
Les habitants du 
quartier des 
Aunettes, sous la 
houlette d’un artiste 
reconnu, vont 
pouvoir embellir leur 
quartier. 
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n  La vie en ville

En parallèle des 
travaux réalisés 
par le Départe-

ment pour réaména-
ger le rond-point à la 
sortie de la RD445, le 
service des espaces 
verts de Fleury-Méro-
gis y a réalisé des tra-
vaux de mosaïculture 
pour dessiner, avec 
des fleurs, le logo de 
la ville. « Avec mon 
équipe, composée de 
cinq agents munici-
paux, il nous a fallu 
près de trois jours 
pour réaliser cet amé-
nagement, explique 
Romuald Millot, res-
ponsable des espaces 
verts de la commune. 
Tout d’abord, nous 
avons dû décaisser, 
c’est-à-dire creuser 
dans le sol, une sur-

face de 16 mètres car-
rés sur environ dix 
centimètres de pro-
fondeur. Nous avons 
ensuite planté quatre 
variétés de sedum, 
que nous avons mis 
dans des grillages 
afin de respecter la 
forme et les couleurs 

du logo de la ville ».
Les sedums pré-

sentent en effet de 
nombreux avantages. 
Ils demandent peu 
d’entretien, n’ont be-
soin que de soleil, 
peuvent être plantés 
sur n’importe quels 
types de sols (notam-

ment les sols rocail-
leux ou sableux), sont 
particulièrement ré-
sistants aux intempé-
ries et résistent très 
bien au froid de l’hi-
ver. De plus, il existe 
plusieurs centaines 
de variétés qui pré-
sentent de multiples 

couleurs allant du 
rose au jaune en pas-
sant par le rouge, le 
blanc et une multitude 
de teintes vertes. Fa-
ciles à planter, c’est la 
fleur idéale pour les 
jardiniers amateurs. n

Nous l’avions ren-
contré l’an der-
nier alors qu’il 

venait tout juste d’ins-
taller ses ruches avec 
le concours de la Ville. 
Après une première 
récolte de miel parti-
culièrement fruc-
tueuse, M. Kerbaa 
poursuit son activité 
d’apiculteur et travaille 
maintenant à la réin-
troduction des abeilles 
noires sur notre terri-
toire.  « C’est une 

abeille robuste qui 
s’adapte parfaitement 
au climat de la région 
parisienne et qui n’est 
pas du tout agressive 
envers les humains. 
Elle est même plutôt 
craintive, raconte-t-il. 
Elle est également très 
productive. C’est très 
important car cela per-
met à la ruche de se 
constituer suffisam-
ment de réserves de 
miel pour passer l’hi-
ver ».

Mais créer de nou-
velles colonies de-
mande beaucoup de 
temps et d’investisse-
ment personnel. « D’ici 
la fin de la saison je 
souhaite créer une 

dizaine de ruches 
d’abeilles noires, pré-
cise-t-il. C’est un tra-
vail délicat car il faut 
d’abord élever des 
reines et s’assurer 
qu’elles survivent 
pour qu’ensuite elles 
puissent fonder leur 
propre colonie. »

Lorsque tout cela 
sera mis en place, 
l’apiculteur souhaite 
développer plus en-
core son partenariat 
avec la commune. Il 
compte notamment 
proposer des ateliers 
destinés aux écoliers 
de la ville pour leur 
faire découvrir son 
métier et tous les se-
crets des abeilles. n

Protéger l’environnement grâce aux abeilles

Le rond-point qui 
marque l’entrée 
dans la ville de 
Fleury fait peau 
neuve.

Cuisinier de métier, 
M. Kerbaa a lancé, il 
y a un an, son 
activité d’apiculteur 
dans les bois qui 
bordent Fleury.
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L’ORANGER DU MEXIQUE

Originaire d’Amérique 
centrale, ce petit 
arbuste peut atteindre 
jusqu’à 2,50 mètres. 
Bien qu’il se soit 
acclimaté à nos régions, 
il est recommandé de 
lui réserver une place au 
soleil. Dans un bac ou 
dans votre jardin, ses 
fleurs vous offriront un 
délicieux parfum proche 
de celui de la fleur 
d’oranger.

DES POTS DE MIEL POUR LES JEUNES MARIÉS

La Ville lui ayant fourni un emplacement dans les bois 
pour disposer ses ruches, dans un échange de bons 
procédés, M. Kerbaa offrira gracieusement chaque 
année l’équivalent de 30 kilos de miel dans des petits 
pots. Ils seront ensuite offerts par la mairie à tous les 
couples de jeunes mariés. 

Fleury s’écrit avec des fleurs...

Le logo de la ville réalisé en mosaïculture par le service des espaces verts de la ville.
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Il est la mémoire de Fleury. 
Celui qui se présente 
avec humour comme 
« le premier incarcéré » 
a travaillé à la maison 
d’arrêt en tant que 
directeur technique, de 
1968, quelques mois avant 
l’arrivée des premiers 
détenus, jusqu’en 2002. 
Également féru d’histoire 
et collectionneur de cartes 
postales, c’est en tombant 
sur des photos du village 

datant du 19e siècle qu’il 
s’est pris au jeu de retracer 
l’histoire de la commune. 
« Fleury-Mérogis est une 
ville riche d’hommes et 
d’histoires, explique-t-
il. Ses monuments, son 
architecture ancienne et 
contemporaine racontent, 
à ceux qui sont attentifs, 
l’histoire de notre village. » 
Entre histoire avec un 
grand H et anecdotes, 
Fleury Ma Ville publiera 

le fruit de nombreuses 
années de recherches pour 
vous permettre de mieux 
connaître le passé de votre 
commune.

m e t  d ’ ex p l i qu e r 
l’origine du nom des 
habitants, les Floria-
cumois, qui viendrait 
tout simplement du 
terme Floriacum.

Autres 
sources, autres 
explications
Selon l’abbé Barran-
ger, l’histoire du nom 
de notre commune est 
d’ordre étymologique. 

« Fleu » provient du 
mot affluence qui si-
gnifie l’abondance ou 
le fait d’être riche et 
« Ry » possède des ra-
cines communes avec 
les termes défense et 
fort ificat ions.  La 
contraction Fleu-ry 
signifierait alors un 
lieu qui abritait une 
ancienne forteresse. 
Enfin, si l’on s’intéresse 
à l’étude des cartes an-

ciennes, certaines 
d’entre elles font appa-
raître distinctement 
Fleury et Mérongis 
(parfois orthographié 
Mérongy). Il s’agirait 
donc de deux lieux 
distincts mais proches 
qui, en s’agrandissant, 
auraient fini par fu-
sionner en un seul 
bourg, tout en gardant 
les deux noms. n
René Davoine

Il était une fois n

De nombreuses 
communes en 
France se nom-

ment « Fleury ». Pour 
les distinguer les unes 
des autres, il a donc 
fallu ajouter un com-
plément, souvent issu 
de la culture ou de 
l’histoire locale.

C’est à la fin du 
11e siècle qu’il faut re-
monter pour retrouver, 
dans un cartulaire 
datant de 1093 (un re-
cueil de titres de pro-
priété utilisé durant le 
Moyen Âge), la men-
tion Floriacum pour 
désigner ce petit vil-
lage que l’on appelait 
Flory, Flury ou Fleury. 
Selon certains spécia-
listes, ce terme pro-
viendrait du nom ro-
main Florus qui ne 
serait autre que le tout 
premier à s’être ins-

tallé ici. Il faudra en-
suite attendre plus de 
200 ans et le début du 
14e siècle pour que ce 
nom soit complété par 
celui de Méraugis, le 
seigneur local de cette 
époque. La prononcia-
tion en ancien Fran-
çais va évoluer au fil 
des ans, et l’ortho-
graphe s’adaptera au 
langage parlé pour 
aboutir à l’écriture ac-
tuelle : Fleury-Méro-
gis. Cette théorie, per-

Histoire : mais d’où vient le beau nom 
de Fleury-Mérogis?
Nombreux sont les 
historiens et 
archivistes 
paléographes à avoir 
étudié l’origine du 
nom de notre ville. 
Voici les trois 
explications les plus 
plausibles. 

René Davoine,  
un historien passionné
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Fleury : un lieu qui abritait une 
ancienne forteresse

 Ferme du château (rue Roger-Clavier), éd de l’Orge.

Photo issue d’une carte postale d’un panorama de Fleury-Mérogis, édition de l’Orge.
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n  Vos élus municipaux

Olivier CORZANI 
Maire,  

Vice-président  
du Conseil 

communautaire

Roger PERRET 
Maire-adjoint chargé  

du Cadre de vie et de la 
Démocratie locale

Espérance NIARI 
Maire-adjointe chargée 
des Ambitions et droits 

pour les enfants  
et les jeunes

Ruddy SITCHARN 
Maire-adjoint chargé de 

la Vie économique, du 
Développement de 

l’économie sociale et 
solidaire et des Finances

Alice FUENTES 
Maire-adjointe chargée 
des Droits à l’éducation 

et à la Vie scolaire

Yves GUETTARI 
Maire-adjoint chargé  
du Sport pour tous et  

du développement  
de la pratique sportive

POUR PRENDRE RENDEZ-VOUS
Avec le Maire : 01 69 46 72 23  n  Avec les Maires-adjoints : 01 69 46 72 03  n  Avec la délégation de Stéphane Raffalli et Hélène Dian-Leloup,  
Conseillers départementaux : 06 21 04 73 36  n  Avec Pierre-Alain RAPHAN, Député de l’Essonne : pierre-alain.raphan@assemblee-nationale.fr
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Danielle MOISAN 
Maire-adjointe chargée 

des Affaires sociales,  
du Logement et  

de la Santé

Nourredine MEDOUNI 
Maire-adjoint chargé de la 
Tranquillité publique, des 

Transports  
et mobilités, et des 
Commémorations

Isabelle DURAND 
Maire-adjointe chargée de 
la Culture pour tous et de 

la Vie des aînés

Marie-Gisèle BELZINE 
Conseillère municipale 
chargée des Droits des 

femmes et des personnes 
en situation de handicap

Hichame OUBBA 
Conseiller municipal 

chargé de la Vie 
associative

Tiphaine VALDEYRON 
Conseillère municipale 

chargée de la Petite 
enfance, de la Valorisation 

de l’histoire et du 
patrimoine  
de la ville

Mahamadou SACKO 
Conseiller municipal 
chargé de la Vie des 

quartiers et des activités 
des familles

Mélanie BARBOU 
Conseillère municipale 

chargée de la Place de la 
nature et de l’animal dans 

la ville

Laurent DOISELET 
Conseiller municipal

Jeannette OTTO 
Conseillère municipale

Didier GABA 
Conseiller municipal

Sophia MEJRI 
Conseillère municipale

Christian DARRAS 
Conseiller municipal

Martine GOESSENS 
Conseillère municipale

Madiouma TANDIA 
Conseiller municipal

Aline THIOL 
Conseillère municipale

Sami TOUMI 
Conseiller municipal

Maria BERNARDO 
Conseillère municipale

Ruddy GASTRIN 
Conseiller municipal

Ghyslaine LARUELLE 
Conseillère municipale

Julien CORZANI 
Conseiller municipal

Saty TAL 
Conseillère municipale

Albert LAVENETTE 
Conseiller municipal

Annie MARÇAIS 
Conseillère municipale



Avril 2021 - Fleury ma ville - 19

Que mange-t-on à la cantine aujourd’hui ? n

AVRIL
LUNDI 05
Férié

MARDI 06
(Menu créole)
Acras de morue
Poulet coco
Riz créole
Camembert
Glace coco

MERCREDI 07
Salade variée
Hachis Parmentier
Yaourt
Mousse au chocolat

JEUDI 08
(Menu végétarien)
Carottes râpées aux olives
Œufs brouillés 
Purée de brocolis
Mimolette
Banane bio

VENDREDI 09
Melon
Gourmet de colin pané
Blé sauce tomate
Yaourt aux fruits
Pomme

LUNDI 12
Salade Sawaï
Wings de poulet
Pommes Wedges
Yaourt grec - Prune

MARDI 13
(Menu végétarien)
Tarte aux poireaux
Palet de fromage à 
l’emmental
Saint-Môret
Pomme

MERCREDI 14
Nems de légumes, salade 
verte
Emincé de bœuf sauce Thaï
Riz cantonnais
Fromage, dés d’ananas 
vanille

JEUDI 15
Salade russe
Omelette au bacon / nature
Ratatouille
Fromage, fruit bio

VENDREDI 16
Pastèque
Saumon sauce crème
Carottes Vichy
Yaourt crème pistache

LUNDI 19
Tarte au fromage
Poulet rôti
Jardinière de légumes
Fromage, abricot

MARDI 20
Chou rouge rémoulade
Choucroute garniture volaille
Petits suisses aromatisés
Banane

MERCREDI 21
Tomates cerises
Assiette Tex Mex
Pommes campagnardes 
Brie, cake aux pépites de 
chocolat

JEUDI 22
(Menu végétarien)
Carottes râpées miel citron
Hachis parmentier de 
légumes
Yaourt à la fraise bio
Fruits secs

VENDREDI 23
Feuille de chêne vinaigre 
balsamique
Pavé de colin à la bordelaise
Coquillettes bio
Fromage, pêches au sirop

LUNDI 26
Feuilleté hot dog
Paupiettes de veau au chorizo
Piperade et blé
Fromage, fruit bio

MARDI 27
(Menu végétarien)
Salade Slaai (avocat, 
cacahuètes…)
Veggi’steack à l’oignon
Frites
Fromage, salade de fruits

MERCREDI 28
Salade de blé et surimi
Saucisse de Toulouse
Gratin de brocolis
Fromage, fruit

JEUDI 29
Melon
Poulet rôti
Jardinière de légumes
Fromage, compote de fruits

VENDREDI 30
Pâté de campagne / crudités
Brandade de morue
Salade verte
Fromage, crème dessert 
chocolat

 MAI
LUNDI 3
Betteraves vinaigrette
Fish and chips
Crème dessert
Orange

MARDI 4
(Menu végétarien)
Salade coleslaw
Palet fromager
Brocolis sauce blanche 
Fromage, flan vanille

MERCREDI 5
Salade verte
Hachis parmentier
Yaourt à la grecque
Melon Bio

JEUDI 6
Œufs mayonnaise
Jambon
Duo de haricots
Saint-Paulin, compote

VENDREDI 7
Tomates vinaigrette
Colin sauce fondue de 
poireaux
Riz
Yaourt sucré, fruit

Ces aliments qu’un enfant 
doit consommer  
au moins une fois par jour

Cinq portions fruits et 
légumes par jour : utile 
pour prévenir les maladies 
cardiovasculaires à l’âge adulte
Les céréales et les 
légumineuses : permet un 
apport d’énergie qui se libère 
progressivement dans le corps, 
idéal pour éviter les « petits 
creux ». Attention toutefois 
aux céréales du petit déjeuner 
qui peuvent être très (trop) 
riches en sucres et en graisses. 
Les produits laitiers : 
indispensables pour la 
croissance, la constitution des 
muscles et la solidité des os. 
Viande, poisson, œufs ou 
alternatives végétariennes 
en alternance.

La restauration scolaire propose aux enfants des menus équilibrés et diversifiés.  
Une fois par semaine, un repas végétarien est au menu.

Menus Mars - Avril 2021
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♥ INFOS SANTE
CABINET MÉDICAL DES 
SOURCES
01 88 09 00 00
55, bis rue André-Malraux
Médecins généralistes : 
Docteurs Ben Salem et 
Dahane
CABINET MÉDICAL DES 
JONCS-MARINS
01 88 09 00 05
108, rue Martin-Luther-
King 
Docteurs Haffaf et Laib. 
MÉDECIN GÉNÉRALISTE : 
Docteur Bernard Sylvie
3, rue Pablo-Picasso
01 69 04 11 59
PROTECTION INFANTILE
Prévention santé gratuite 
0 à 6 ans
Maison de la petite 
enfance : 01 69 46 67 06 – 
sur rdv.
CMPP (centre médico-
psycho-pédagogique)
6, rue du CNR 
01 60 16 02 69

Pharmacies
LINDA ICHIR
2, avenue du Docteur-
Fichez
Lun au ven 9h-19h30
Sam 9h-19h
01 69 24 39 90
GRANDE PHARMACIE DE 
FLEURY
24, rue Rosa-Parks
Lun au sam 8h30-20h30
01 60 15 80 83

Centre Jean-Moulin
RÉADAPTATION 
PROFESSIONNELLE
8, rue Roger-clavier
01 69 25 66 00
RÉSIDENCE MARCEL-PAUL 
(EHPAD)
8, rue Roger-clavier
01 69 25 65 00
ETABLISSEMENT DE SANTÉ 
PRIVÉ MANHÈS
8, rue Roger-clavier
01 69 25 64 00

Renseignements pratiques

n  À conserver n

www.fleurymerogis.fr              Ville de Fleury-Mérogis              @vmerogis              villedefleurymerogis

HOTEL DE VILLE
12, rue Roger-clavier - BP 10791706 
Fleury-Mérogis cedex
01 69 46 72 00
www.fleurymerogis.fr
Horaires : lundi, mardi, jeudi, vendredi : de 8h30 à 12h 
et de 13h à 17h30. Samedi : de 9h à 12h. 
Mairie fermée le mercredi.

POUR PRENDRE RENDEZ-VOUS AVEC VOS ELU-ES :
Avec le maire : 01 69 46 72 23
Avec les maires-adjoints : 01 69 46 72 03
Avec la délégation de Stéphane Raffalli et Hélène 
Dian-Leloup, conseillers départementaux, sur 
rendez-vous : 06 21 04 73 36
Avec Pierre-Alain Raphan, député de l’Essonne 
sur rendez-vous : pierre-alain.raphan@assemblee-
nationale.fr

AVIS AUX 
NOUVEAUX 
HABITANTS

Vous venez d’aménager 
à Fleury-Mérogis ? 
Signalez-vous 
auprès des services 
municipaux en passant 
à l’accueil de la Mairie 
ou en téléphonant au 
01 69 46 72 00. Cela 
leur permettra de 
vous adresser toutes 
les informations 
utiles pour que votre 
installation dans 
notre Ville se passe 
du mieux possible. 
Dès que la situation 
sanitaire le permettra 
vous serez également 
invités à une réception 
d’accueil des nouveaux 
habitants.

ma villeFleury ma ville
Le journal municipal de la ville de Fleury-Mérogis

NAISSANCES

Aliya, Françoise, 
Roberte ISSAADI 
XISTO née le 
28/02/2021.
Muhammed, Ali HANO 
né le 10/03/2021.
Elouwene AYOUBA  
né le 16 mars 2021

ENQUÊTE PUBLIQUE : CONSTRUCTION 
D’UN GROUPE SCOLAIRE

L’enquête publique relative à la modification du Plan 
Local d’Urbanisme (PLU) en vue de la construction 
du nouveau groupe scolaire des Joncs-Marins se 
déroulera du lundi 19 avril au mardi 4 mai 2021 
inclus. Un registre d’enquête sera ouvert en Mairie 
aux heures habituelle d’ouverture, pour recueillir les 
observations des Floriacumois.
Les permanences du commissaire enquêteur se 
tiendront aux dates suivantes : 
Mardi 20 avril 2021 de 9h00 à 12h00  
Samedi 24 avril 2021 de 9h00 à 12h00  
Jeudi 29 avril 2021 de 14h30 à 17h30  
Mardi 4 mai 2021 de 14H30 à 17H30

DECHETS
ENCOMBRANTS
secteur pavillonnaire : 
sur demande au  
0 800 293 991 ou sur 
www.coeuressonne.fr
Secteur collectif :  
13 et 27 avril 2021.

☎ NUMEROS UTILES
CŒUR D’ESSONNE AGGLOMÉRATION
1, place Saint-Exupéry 91704 - Ste-Geneviève-des-Bois 
cedex - 01 69 72 18 00

MAISON DE JUSTICE  ET DU DROIT
Le Trianon - 72, route de Corbeil - 91360 Villemoisson-
sur-Orge - 01 69 46 81 50

GENDARMERIE DE FLEURY
1, avenue des Peupliers - Tél. : 17

MAISON DÉPARTEMENTALE DES SOLIDARITÉS
4, rue Frédéric-Joliot-Curie
91700 Sainte-Geneviève-des-Bois - 01 69 46 57 60

ACTUALITE 
PRATIQUE
SENIORS
NAVETTE COURSES
VENDREDIS  
02/04
(Auchan Brétigny), 
09/04 
(Leclerc Fleury), 
16/04 
(Carrefour Sainte-
Geneviève), 
23/04 
(Leclerc Viry)
30/04
(Auchan Brétigny), 

SORTIES
Compte tenu des 
contraintes sanitaires 
il ne sera pas possible 
d’organiser la sortie 
du mois d’avril. Le 
service met tout en 
œuvre pour trouver une 
destination en mai.

Faites (re)
calculer votre 
quotient 
familial !
Pour participer aux 
activités proposées 
par le service des 
retraités ou bénéficier 
du portage de repas à 
domicile, adressez au 
service Régie votre avis 
d’imposition 2020 (sur 
vos revenus de 2019) 
ou par mail à l’adresse 
regie@mairie-fleury-
merogis.fr

AVOCAT CONSEIL
Permanence en mairie  
de 10h15 à 11h45  
le vendredi 30 avril 2021


